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ment sur Tarbrc natal quand Vété finit, et elle

meurt de ne pouvoir plus chanter quand le

soleil s'en va réchauffer d'autres latitudes.

Ah ! je ne suis i)as étonné que les poètes les

-plus illustics de l'ancienne Cirèce, Homère,

Anarréon, Théocrite, aient célébré la ci«,Mle

dans leurs chants, et je mo demande pourquoi

l'abbé Delille et LaFontaine l ont vilipendée.

Je n'en '«ais rien, m.wS je croî^ le deviner.

C'est que tous deux avaient des fenmies fort

acariâtres, qui les tourmentaient, sans cesse, et

qu'ils auront confondu les gronderies perpé-

tuelles de leurs charmantes moitiés avec les

chansons des cigales.

Ils avaient d'autant plus tort que, s'il faut en

croire les naturalistes, ce sont les cigales mâles
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